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Une amicale, pourquoi?
Lorsque notre amicale a été créée, en 1904, son objectif 
était clair: maintenir un lien d'amitié, une forme de 
fraternité entre des jeunes qui avaient partagé un même 
parcours. Ce parcours avait été brutalement interrompu 
par des mesures gouvernementales qui avaient conduit à 
l'exil toutes les congrégations religieuses et, parmi celles­ci, 
les Frères des Ecoles Chrétiennes. L'amicale a joué un rôle 
important dans la renaissance de Saint­Pierre en 1929.

A cette époque et jusqu'à une date assez récente, 
l'amicale avait une existence et une activité plutôt locales. 
En effet, les élèves étaient originaires pour la plupart de la 
région drouaise, même les pensionnaires. Après leurs 
études, beaucoup restaient dans la région toute leur vie et 
l'amicale était surtout un lieu de retrouvailles, un endroit où 
l'on échangeait les souvenirs.

Ces dernières années, la vie a considérablement changé. 
D'une part, les élèves qui sortent de terminale, sont 
beaucoup plus nombreux que jadis à entreprendre des 
études supérieures. D'autre part, nombre d'entre eux font 
leur carrière à l'étranger, parfois très loin. Enfin, l'apparition 
des réseaux sociaux (LinkedIn, par exemple) a 
considérablement changé les habitudes.

Les associations d'anciens élèves ("alumni", dit­on dans le 
franglais à la mode), à l'instar des pays anglo­saxons 
connaissent un énorme succès, en devenant des lieux de 
rencontres professionnelles. Chacun peut y préparer son 
insertion professionnelle ou l'améliorer. 

Certes, tous ceux qui étudient dans les "Grandes Ecoles" 
bénéficient des réseaux de celles­ci, mais l'amicale de 
l'Institut, par nature, offre un éventail beaucoup plus large 
de professions. Il n'y a donc pas de concurrence, mais une 
complémentarité.

Donner les moyens et les outils permettant de créer un 
"réseau des anciens et anciennes de l'Institut" sera le grand 
chantier des années à venir.

Un numéro consacré au Lycée
En raison de la pandémie, l'activité de 
l'amicale a été réduite à sa plus simple 
expression depuis mars 2020. Peu de 
réunions du Conseil ont pu avoir lieu et 
deux assemblées générales ont dû être 
annulées. 

L'amicale souhaite profondément que les 
jeunes générations d'anciens et d'an ­
ciennes élèves la rejoignent et qu'elle 
devienne ainsi un lieu de rencontre 
inter­générationnelle.  Grâce à Madame 
Florence Lafontaine, Chef d'Etablis sement, 
et à Monsieur Timothée de Magnienville, 
Directeur­Adjoint du Lycée, l'amicale a pu 
établir un lien avec les plus jeunes anciens 
élèves: ceux qui sortent de terminale.

C'est ce qui a conduit l'amicale à con ­
sacrer ce numéro au Lycée.

Sommaire
Editorial 1
Participation à la catéchèse 2
In memoriam Jean Loriot 2
Cérémonie de départ des terminales 3
Le Bureau des Elèves (BDE) 7
Le Bureau d'Information et d'Orientation 8
Le Foyer 9
Le "Speed­Booking" 9
Le Sweat­Shirt de l'Institut 10
Rencontre avec M. Mohed Altrad 11
Collecte des vieux papiers 12
Séjour à Saint­Briac 13
Photos aériennes 14
Assemblée Générale 2022 16
Appel de cotisation 16
Ouvrage de M Emmanuel Leclercq 16
Conseil d'administration 16François Galian

Président

www.http://amicale­saint­pierre­saint­paul.fr



Le 29 mai 2021, 27 collégiens de Saint Pierre Saint Paul ont fait leur profession de foi. Ce jour de fête de la foi est l'occasion 
pour ces jeunes de renouveler la foi proclamée par leurs parents, parrain et marraine au jour de leur baptême.

L'église Saint Pierre avait revêtu les 
couleurs de l'église catholique, le blanc 
et le jaune. Les familles ont pu admirer 
les magnifiques compositions florales 
qui paraient notre église. Au nom de 
toute l'équipe de la pastorale, un 
immense MERCI à l'Amicale des 
Anciens de Saint Pierre Saint Paul qui a 
offert ces compositions.

Les familles des jeunes ont ainsi pu faire 
de superbes photos en se plaçant près 
de l'autel. La messe de profession de foi 
ayant lieu en dehors des temps de 
messe de la paroisse, il nous incombe 
de fleurir l'église pour nos événements.

Grâce à la participation très généreuse 
de l'Amicale le résultat comblait toutes 
nos espérances.

Silvana Percerou
Adjointe en Pastorale.

In memoriam Jean Loriot
Avec Jean Loriot et Bernard Giroult, nous nous sommes connus à la rentrée 1954 ; il était en 3ème classique,  
nous étions en 2de moderne. Nous nous retrouvions souvent à l’internat car nous ne sortions que tous les 
15  jours. C’était un camarade très sympathique, prévenant, bon en musique et bon en sport. Il aimait, le 

jeudi après­midi, monter sur le 
plateau de Bon­Secours pour jouer au 
foot avec le frère Robert.

Après avoir quitté le pensionnat il s’est 
beaucoup intéressé à ses anciens 
camarades qu’il essayait de retrouver 
par tous les moyens.

Par la suite il est rentré au conseil de 
l’amicale où il était bien apprécié. 
Suite à un cancer il a dû s’arrêter 
quelques temps, mais il me 
téléphonait pour prendre des 
nouvelles de l’amicale. Il avait 
l’intention de revenir avant la 
pandémie.

Il a dû rentrer en observation à 
l’hôpital  avant  Noël et s’est éteint doucement le 7 janvier.

Nous nous souviendrons toujours de l’accompagnement musical de nos messes d’assemblées générales qu’il 
ne voulait pas manquer.

Jean­Paul Gauthier
Membre du Conseil

Participation à la catéchèse
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Décoration florale de l'autel

De gauche à droite: Bernard Giroult, Jean Loriot et Jean­Paul Gauthier
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Cérémonie de départ des terminales
Depuis 2021, au Lycée, est organisée une cérémonie de départ, qui permet aux élèves sortant de terminale 
de marquer la fin de leur passage de l'Institut d'une certaine solennité.

Cette année, les élèves étaient au nombre de 80 environ. La cérémonie s'est tenue  dans la cour du Lycée le 
6 juillet 2021, par une matinée plutôt maussade. Elle a donné lieu à plusieurs discours de différents 
responsables et professeurs du Lycée. Le Président et la trésorière de l'amicale étaient également présents. 

Accueil des participants
Monsieur Timothée de Magnienville, Directeur du 
Lycée, a accueilli les élèves de Terminale dans les 
termes suivants:

«  Chers élèves, bienvenue  au lycée  » 
C’est la phrase que je vous ai dite lors 
de votre venue pour la première fois en 
seconde un 3 septembre 2018. Vous 
étiez nouveaux et moi aussi,  venant du 
sud­ouest dans le grand Nord, je disais 
encore «  Chocolatine  »   et vous… la 
question n’est pas encore tranchée il 
me semble !

Vous êtes désormais des nouveaux 
anciens élèves. Félicitations pour les 75% 
de mentions pour ce nouveau 
baccalauréat. 

Merci pour ces 3 belles années ou 4 
pour certains, passées ensemble au 
lycée.  Nous avons initié ensemble plein 
de projets, de la «  Phone Detox  » aux concours 
d’éloquence, des joutes oratoires au concours 

« Quitte ou double » sans oublier notre soirée VIP au 
Lycée et l’inauguration de ces sweats que vous allez 
recevoir.  Vous prendrez rapidement vos marques  

dans ce vaste monde des étudiants aux 4 coins de 
la France! Bravo. Avant de vous laisser, chers élèves, 
je voulais vous donner trois derniers conseils pour 
votre nouvelle vie !

Soyez Forts, Funs, et bons ! 

Soyez Forts dans les épreuves inévitables de la vie 
terrestre  ! Oui, vous aurez sûrement des échecs car 

la perfection n’est pas de ce monde, 
mais l’importance ce n’est pas de dire 
«  pourvu que je ne tombe pas  » mais 
« comment faire pour me relever quand 
je tombe » ! Être fort c’est reconnaître sa 
faiblesse et essayer aussi de la 
surmonter. Enfin être fort c’est aussi 
mettre sa puissance au service des plus 
faibles. Notre monde a besoin de 
générosité, alors merci pour lui !  

Soyez Funs, vivez vos rêves, sortez de 
votre zone de confort, riez, dansez, 
rigolez, faites du bruit. Ayez de l’humour, 
de l’autodérision.  Cela vous aidera au 
quotidien, j’en suis certain. Gardez votre 
esprit de gratitude et d’émerveillement 

si souvent visible chez les jeunes enfants !

Enfin soyez Bons «   l’Homme ne peut s’accomplir 

Monsieur Timothée de Magnienville, Directeur­Adjoint du Lycée
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pleinement que par le don sincère et gratuit de 
lui­même  !  i» Soyez des êtres épanouis qui sont au 
service des autres, de vos familles ou de vos amis. 
Ayez de l’indulgence pour l’imperfection de vos 
proches ! Soyez enfin vous­même, sinon il manquera 
quelque chose à l’humanité. Alors bon vent et à 
bientôt à l’Amicale des Anciens, je l’espère.

Je terminerai par une citation du Pape François  : 
«  Jeunes, ne renoncez pas au meilleur de votre 
jeunesse, ne regardez pas la vie à partir d’un 
balcon. Ne confondez pas le bonheur avec un 
divan et ne vivez pas toute votre vie derrière un 
écran. Ne devenez pas le triste spectacle d’un 
véhicule abandonné. Ne soyez pas des voitures 
stationnées. Il vaut mieux que vous laissiez germer les 
rêves et que vous preniez des décisions. Prenez des 
risques, même si vous vous trompez. Ne survivez pas 
avec l’âme anesthésiée et ne regardez pas le 
monde en touriste. Faites du bruit ! Repoussez dehors 
les craintes qui vous paralysent, afin de ne pas être 
changés en jeunes momifiés. Vivez ! Donnez­vous à 
ce qu’il y a de mieux dans la vie ! Ouvrez la porte de 
la cage et sortez, volez ! S’il vous plaît, ne prenez pas 
votre retraite avant l’heure !ii

Discours de Madame Thirion
Discours pour les bacheliers 2021

Chers élèves, chers collègues...

Quand Monsieur de Magnienville m’a demandé si je 
voulais vous raconter quelques 
anecdotes du temps passé, j’ai tout de 
suite pensé à mon propre bac, au siècle 
dernier, bien évidemment. Peut­être le 
même jour où le lendemain, par l’une de 
ces coïncidences exquises, je suis 
tombée à la librairie sur le dernier livre de 
Bernard Pivot « ...mais la vie continue » et 
page 21 sur ce qui, à mon sens, 
constitue la différence essentielle entre 
le bac des origines ( 1808 ) et celui que 
nous connaissons aujourd’hui, non pas 
tant les épreuves que l’annonce des 
résultats.

Bernard Pivot est octogénaire, il a dû 
avoir son bachot dans les années 50 et 
quand j’ai passé le bac, beaucoup plus tard, seule 
la téléphonie avait changé. Plus besoin de se rendre 
au café ou à la poste pour annoncer son résultat à 

ses parents, car, entretemps, les cabines s’étaient 
multipliées comme des champignons, peu 
ragoûtants au demeurant. Je me souviens des 
odeurs nauséabondes qui pouvaient régner dans 
ces locaux exigus et des toiles d’araignée. Donc, si 
vous me demandez si c’était mieux avant, 
d’emblée, je vous réponds non.

Ce n’était pas mieux avant, d’abord parce qu’il y 
avait des guerres. Personnellement, je n’ai connu 
que la guerre froide, mais je frissonne encore ­ et les 
élèves que j’ai emmenés pour la première fois en 
Allemagne de l’Est au printemps 1990 certainement 
aussi ­ lorsque je repense à notre excursion dans la 
ville natale de Bach, Eisenach. Les habitants ne nous 
saluaient pas, ils s’éloignaient même rapidement à 
notre approche, et dans la maison de Bach, trois 
femmes en uniforme gris nous avaient accueillis 
comme des chiens dans un jeu de quilles. En effet, 
au lieu de nous guider, de nous fournir des 
explications sur le mobilier, les instruments de 
musique, elles nous suivaient à la trace sans mot dire 
mais nous criaient dessus dès que nous glissions sur le 
parquet avec les patins ­ complètement inconnus 
des élèves français ­ qu’elles nous avaient jetés aux 
pieds à l’entrée. Six mois après la Chute du Mur, la 
propagande fonctionnait encore à plein : aux yeux 
des citoyens est­allemands, les Français ne 
pouvaient qu’être des ennemis, des vandales 
capitalistes irrespectueux du patrimoine artistique de 
la RDA !

Ils avaient peur de nous et nous terrorisaient. Et nous 

déambulions, pas rassurés du tout, dans les rues 
délabrées d’Eisenach en toussant beaucoup, car la 
ville empestait la lignite, ce charbon qui était le seul 

Madame Thirion, professeur d'allemand
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moyen de chauffage des Allemands de l’Est. A 
l’époque, on ignorait ou on ne voulait pas voir les 
dangers de ce combustible, responsable de 
nombreux cancers des poumons.

C’était pareil pour le tabac. Quand je suis arrivée à 
Saint­Pierre, profs et élèves fumaient à qui mieux 
mieux, certains collègues même en classe. Plus tard, 

on a séparé les fumeurs des non­fumeurs. Les élèves 
ont eu leur coin réservé près du parking, les 
professeurs leur salle attitrée: l’actuel bureau de 
Monsieur de Magnienville. Imaginez­le rempli d’une 
fumée opaque et suffocante ! Avant, cette pièce 
avait constitué, avec la salle des 
examens attenante, la bibliothèque. On 
ne parlait pas de CDI, on n’y travaillait 
pas, on se contentait d’y emprunter des 
livres. La bibliothécaire recopiait de sa 
plus belle écriture le nom de 
l’emprunteur et la date sur une fiche. 
C’était plus long que de scanner un 
code barre, mais on avait le temps car 
on n’avait pas l’informatique! Sans 
l’informatique, on ne s’éparpillait pas, on 
allait droit au but, on n’agissait pas dans 
l’urgence, on anticipait toujours et seuls 
les cas de force majeure pouvaient nous 
faire changer de programme ou d’avis.

Je citerai deux exemples. D’abord, les bulletins. On 
ne les remplissait pas chez soi, à la dernière minute, 
mais dans la salle des profs sur un registre, à la main. 
Si un collègue était dessus, on devait attendre 
patiemment ou revenir à un autre moment. On 
pouvait lire les appréciations des autres et ne pas 

écrire exactement la même chose. On s’entraidait à 
trouver la formule adéquate, l’orthographe 
correcte. L’atmosphère était plutôt studieuse mais 
nous avions souvent des fous rires à propos de tout 
et de rien. La vie, la joie du vivre ensemble quoi.

Deuxième exemple : les voyages. Chaque année, 
avec mon collègue de Rotrou, j’organisais le séjour 

des correspondants allemands à Dreux 
et notre voyage à Melsungen. Comme 
le téléphone coûtait cher, on 
communiquait plutôt par fax avec 
l’Allemagne. Les parents des deux côtés 
du Rhin s’engageaient à recevoir un 
jeune étranger et ne changeaient pas 
d’avis à la dernière minute. Et tout se 
passait plutôt bien.

C’est lorsque le téléphone portable est 
arrivé que les tracasseries ont 
commencé. Les élèves ne chantaient 
plus dans le car, ne jouaient plus au 
tarot, mais écoutaient leur musique, 
jouaient tout seuls ou se plaignaient au 
téléphone auprès de leurs parents, qui 

de la nourriture, qui des habitudes écologiques.

Beaucoup d’élèves français aimaient se prélasser 
dans leur bain, alors que les Allemands préféraient la 
douche plus rapide et moins consommatrice d’eau 
et cela engendrait des critiques de part et d’autre.

J’ai été ravie d’apprendre que les élèves qui ont 
participé au camp voile, ont apprécié la vie sans 
portable. Tout ce qui paraît indispensable à une 
génération semble inutile à une autre. À une 
époque, il était indispensable que les filles sachent 
coudre et que les garçons s’y connaissent en 

Sœur Anne Laetizia

Zoé Coquant
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mécanique. Et maintenant ? La Covid a bien 
montré qu’une seule chose était nécessaire à 
l’homme : la communication, mais la vraie. Pas celle 
qui passe par un fil, un écran, une montre 
connectée, « Gogol traduction » ! Pas celle entre 
des masques, mais le lien qui se fait naturellement, 
directement entre des êtres, des regards, des voix, 
des mains. En tant que fan du romantisme 
allemand, j’aimerais m’arrêter sur ce tableau 
inachevé, mais en tant que professeure française je 
me dois de conclure.

En conclusion donc, je vous souhaite, je nous 
souhaite à tous de retrouver bientôt 
cette forme de communication.

Autres interventions
Trois autres personnes sont également 
intervenues :
• La Soeur Anne­Létitia,

• Le Père Christophe Besnier,

• Une élève, Zoé Coquant,

Mais leurs interventions n'ont pas pu être 
reproduites ici.

Présentation de l'amicale
François Galian, Président de l'amicale 
des anciens élèves, et Gisèle Nurdin 
trésorière, ont ensuite présenté les 
activités de celle­ci.

Tous deux ont tenu à rappeler aux élèves quittant 
l'institut, qu'il s'inscrivent dans une longue lignée de 
plus d'un siècle. C'est en effet, aux heures noires de 

l'expulsion des communautés religieuses hors de 
France, en 1904, que l'amicale a été créée.

L'Institut est né de l'union de deux communautés 
religieuses, les sœurs de Saint­Paul de Chartres d'une 
part et les Frères des Ecoles Chrétiennes d'autre part. 
Les bâtiments du Lycée avaient d'ailleurs abrité 
pendant de longues années le Cours Notre­Dame 
animé par les sœurs.

Au moment de la remise des diplômes, chaque 
élève à reçu un bulletin d'adhésion et le dernier 
numéro du bulletin de l'amicale ("Flash­Info"), 
consacré à l'histoire de l'Institut et des institutions 

dont il est issu.

C'est une histoire longue, parfois tourmentée, mais 
qu'il faut connaître pour comprendre le rôle d'une 
école chrétienne aujourd'hui.

François Galian et Gisèle Nurdin présantant l'amicale

Une dernière photo­souvenir
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A propos 
Pratiquement toutes les structures de l’enseignement 
supérieur ont un Bureau Des Elèves, alors pourquoi 
pas notre lycée ? 

Ce projet, ouvert à tous et  initié par le directeur 
adjoint du lycée M de Magnienville, a vu le jour à la 
rentrée 2021. 

L’objectif premier de cette association est 
naturellement de rendre la vie des lycéens la plus 
agréable possible en organisant notamment des 
évènements et moments festifs. Par ailleurs, le B.D.E. 
cherche à établir des partenariats pour permettre 

aux élèves de concilier études et vie sociale. 

Un comité de direction de 7 personnes a été 
voté par les 150 adhérents que compte le 
BDE, membres ayant payé la cotisation 
annuelle de 10 €. 

Le bureau est composé d’élèves de tous les 
niveaux, de professeurs et de membres de la 
direction. Afin de décider des projets futurs 
(tombola, bal de fin d’année, concours 
photo…) et de tenir compte des requêtes 
formulées par les lycéens, le bureau se réunit 
tous les mois. 

Le plus 
Outre l’expérience, intégrer le bureau des élèves 
permet aux lycéens de se créer un réseau en vue de 
leur vie professionnelle, par la rencontre et le travail 

avec des personnes de 
générations et de statuts 
différents. Mais cela 
permet aussi de 
leur donner un 
sens de l’organi ­
sation, essentiel 
aux études supéri ­
eures, par les 
respon sabilités qui 
leur seront confiées. 

Les actions récentes 
Récemment le BDE du lycée a fait un don à 
l’organisme Octobre Rose, en association avec les 
classes de la section ST2S. De plus, un concours de la 
plus belle photo de Noël a été organisé, avec à la 
clé des cartes cadeaux Fnac, des lots dans une 
boulangerie drouaise et des chocolats. 

Enfin, le comité de direction est actuellement en 
train d’organiser une tombola, une soirée à thème, 
la confection de textiles à l’image du BDE, une 
soirée des anciens étudiants et bien plus encore… 

Mathis Cordery T4

La communication
Je suis chargée de la communication au sein du 
Bureau Des Elèves. Avec mon équipe composée de 
4 élèves (2 terminales, 1 première et 1 seconde), 
nous sommes chargés de la création des affiches du 

lycée et des posts Instagram sur le compte du BDE 
(bde_spsp). 

Le Bureau des élèves (BDE)

Animation de la soirée Parents/Professeurs

Photo lauréate du concours ps photos de Noël
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Depuis maintenant 4 ans, je m’occupe du BDIO du 
lycée. Sous cet acronyme se cache le Bureau 
d’Information et d’Orientation, 
service proposé par l’APEL dans les 
établissements privés. 

Le BDIO, c’est surtout de la 
documentation sur l’orientation qui se 
trouve au CDI  : ONISEP, CIDJ, 
l’Etudiant mais aussi Parcoursup, 
comment faire un CV et une lettre de 
motivation, partir à l’étranger etc.

Mon rôle consiste à recevoir les élèves 
et éventuellement leurs parents pour 
les guider et les conseiller dans leurs 
choix d’orientation, que ce soit les 
spécialités en Seconde, une question 
sur de futures études ou les vœux sur 
Parcoursup.

Au fur et à mesure, avec les 
professeurs principaux et la 

professeure­documentaliste, nous avons mis 
en place des interventions adaptées à 
chaque niveau dans toutes les classes  : 
présentation du cycle terminal, du bac et des 
spécialités pour les classes de Seconde, tour 
d’horizon des différentes études supérieures 
pour les Premières et des interventions plus 
ciblées sur Parcoursup en Terminale.

C’est donc tout naturellement que, lorsque le 
poste d’assistante­documentaliste s’est 
retrouvé vacant du fait du départ à la retraite 
de Mme Gautier, j’ai postulé, et que depuis 
début janvier, j’occupe cette nouvelle 
fonction. Débutante dans une équipe avec 
laquelle j’ai l’habitude de travailler, cela 
permet de trouver mes marques très 
facilement. Ce nouveau travail au côté des 
professeures­documentalistes élargit mes 
connaissances documentaires  : gestion des 
périodiques, classement des ouvrages, 

réception des commandes. Cela me permet d’avoir 
également une vision 
différente des élèves, de 
participer à des activités 
pédagogiques variées, 
de mettre en place des 
thématiques que nous 
changeons régulière ­
ment, dans le but 
d’ouvrir les élèves sur le 
monde à partir de 
documents écrits, une 
véritable gageure dans 
ce monde du tout 
numérique.

Nadège Legrand
Responsable du BDI

Le Bureau d'Information et d'Orientation

Cela nous semblait essentiel de créer ce compte 
afin de communiquer plus simplement et surtout 
d’agrandir notre « communauté ». Notre but est de 
créer le lien entre le bureau et les adhérents ! Je 
gère donc ce compte avec la co­présidente. 
J’apprécie particulièrement cette responsabilité, 
très ludique et dans l’air du temps. Mon équipe et 

moi formons l’un des pôles indispensables au bon 
fonctionnement du BDE et c’est pour moi un vrai 
plaisir de me sentir utile. 

Julie Acher T4
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Le foyer
Le foyer du lycée Saint­Pierre 
Saint­Paul est un espace chaleureux 
où se retrouvent les élèves pendant les 
récréations, le déjeuner ou encore les 
heures de pause.

Une atmosphère studieuse de travail 
et de révisions y règne, mais aussi de 
détente suivant les heures de la 
journée.

Un baby­foot est mis à notre 
disposition pour s’amuser entre les 
cours, il rencontre un franc succès. De 
plus, un piano est installé dans le foyer, 
nous permettant de profiter du talent 
de certains camarades ou simplement 
de découvrir l’instrument.

A midi, la cafeteria mitoyenne du foyer 
ouvre, proposant un repas dans l’enceinte du lycée.

Henri Gauché 1ère 4, 

vice président du BDE

Le "Speed­Booking"
Cette année, l’équipe du C.D.I. a mis en place, 

avant les vacances de Noël, un speed­booking à 
l’attention des élèves de Seconde. Le principe est le 

même que le speed­dating, dont le but 
est de favoriser une rencontre 
amoureuse en un espace temporel très 
court. Dans le cadre du speed­booking, 
la finalité est quant à elle de présenter 
un ouvrage lu à son interlocuteur et de 
le convaincre de le lire à son tour, le 
tout en deux minutes seulement ! 

Le speed­booking s’est effectué en
3 étapes :
• 1ère étape : Lire un livre issu du fonds 
documentaire du CDI.

• 2ème étape  : Remplir une feuille 
intitulée « Carte d’identité de mon livre 
pour préparer le speed­booking ».

• 3ème étape  : Présenter le livre aux 
autres élèves en 2 minutes. 

Les objectifs d’un speed­booking sont 
les suivants  : favoriser la lecture plaisir, 
comprendre un texte et s’exprimer 
ensuite oralement afin de pouvoir le 
présenter et transmettre son enthou ­

siasme à son interlocuteur. C’est un 
exercice qui fait appel à une certaine force de 
conviction sans oublier un esprit de synthèse. On y 
apprend à la fois à défendre son point de vue et à 
écouter les autres en acceptant des avis différents 
pour développer son aptitude à débattre. Cela 
développe en outre le goût et l’envie de lire. 

Le Baby­Foot du Foyer...

... et son piano
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Grâce à cette expérience, 
nous avons enrichi notre 
culture littéraire, et pour 
certains découvert des 
genres littéraires. Nous nous 
sommes rendus compte que 
le temps passait très vite en
2 minutes. En cela, ce fut un 
exercice très intéressant pour 
nous, élèves de seconde, qui 
nous préparons à l’oral du 
bac de français pour la 
classe de première.

Elsa Rousseau et
 Elsa Déjardin 2°3

Séance de "Speed­Booking"

Le Sweat­Shirt de l'Institut
L'institut a fait réalisé un sweat­shirt aux couleurs de l'Institut Saint­Pierre Saint­Paul. C'est un élément essentiel 
pour donner aux élèves et anciens élèves un sentiment de cohésion et d'appartenance à un groupe.

Maquette du sweat­shirt de l'Institut
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Rencontre avec M Mohed Altrad
Mohed (Mohamed) Altrad est un exemple 
remarquable de réussite. Il est né en Syrie dans un 
milieu bédouin extrêmement pauvre, probablement 

en 1948 ou 1951. Grâce à une volonté de fer, il 
réussit néanmoins à 
apprendre à lire, écrire 
et compter, puis à 
poursuivre des études 
dans son pays jusqu’au 
bac calauréat. Arrivé en 
France, il étudie à 
l’Univer sité de Mont ­
pellier­II, puis à Paris­VIII, 
où il obtient un Doctorat 
en informa tique.

Après avoir occupé 
plusieurs postes d’ingé ­
nieur dans diverses 
sociétés, il décide de 
voler de ses propre ailes. Il reprend une société 
de fabrication d’écha faudages, dans le midi de 
la France, qui sera le point de départ d’un 
énorme groupe industriel, le Groupe ALTRAD
(42 000 employés repartis dans plus de 150 pays).

 Il est également propriétaire du club "Montpellier 
Herault Rugby" et siège comme conseiller 
municipal à Montpellier.

Respect, humilité, courage et solidarité, telles 
sont les valeurs de Monsieur  Mohed Altrad qui 
nous a rendu visite le mardi 22 janvier 2022, à 
l’initiative de Monsieur Leclercq.

Lors de la conférence qu’il a tenue, il nous a 

révélé ce que signifie, selon lui, les valeurs auxquelles 
il croit:

Le respect représente l’élégance de l’âme par 
rapport à autrui, l’humilité est la capacité de 
s’adapter aux autres pour que personne ne se 
sente délaissé et le courage désigne le fait de 
continuer d’avancer malgré les obstacles qui 
peuvent se dresser devant nous.

Il nous a également raconté son vécu et 
pourquoi avoir une autre culture que celle du 
pays où nous vivons, peut être une chance. En 
effet, elle nous offre une autre perception et une 
nouvelle façon de penser qui encourage à vivre 
dans la tolérance.

De plus, Monsieur Altrad nous a expliqué 
l’importance du travail et ce qu’il représente 

selon lui ; une volonté de faire quelque chose de 
plus grand que soi­même.

Finalement, durant 
cette matinée que nous 
a accordée Monsieur 
Altrad, nous avons 
appris que même en 
partant de bas, nous 
pouvons réussir et arriver 
haut. La vie est un 
match, alors : “Il faut 
jouer le match comme 
un match de rugby.”

Chloé Cottereau T°1

M Altrad et trois élèves

Mme Lafontaine, M Leclercq et M Altrad

Mme Lafontaine, M Leclercq, M Altrad et des élèves
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Collecte des vieux papiers
Durant deux années, le collectif Mathurin, supervisé 
par Marie­Hélène Grenier, professeur de SVT au 
lycée, a organisé une collecte de papier sur toute 
l’année scolaire. Le but était de récolter un 
maximum de papier, revendu ensuite, pour financer 
à la fois les actions du collectif ainsi que le prix offert 
à la classe finaliste du concours de culture générale 
Quitte ou Double. 

Le plus gros défi a été 
d’organiser la logistique et 
le stockage de tout ce 
volume de papier au sein 
de l’établissement  : CDI, 
réserves, armoires, aqua ­
rium…, tous les espaces 
disponibles ont été 
envahis / occupés. Par 
ailleurs, de nombreux 
allers­retours ont été 
nécessaires pour trans ­
porter tout ce papier, car 
la benne ne fut présente 
que peu de jours au lycée.

En amont, il fallut d’abord 
trier et ôter tout élément rédhibitoire, tout ce qui 
n’est pas du papier étant interdit  ! Cartons épais, 

films plastiques, élastiques, trombones ou autres 
trouvailles… tout est passé par nos mains et nos yeux 
observateurs !

Bras, brouettes, coffres de voitures, utilitaires et 
même pick­up ont ensuite été mis à contribution 
pour le transport… puis le remplissage de la benne. 
En raison des conditions sanitaires, les élèves n’ont 
pu participer, mais les adultes de l’établissement ont 
relevé leurs manches et se sont attelés à la tâche 
dans une ambiance agréable et conviviale. 

Remplir une benne de 30 m3 demande une 

certaine organisation pour optimiser au mieux 
l’espace et permettre de mettre le plus de papier 

possible : chaîne humaine, édification de 
murs de soutien en livres ou en manuels 
pour contenir les papiers plus fins… le but 
était de monter jusqu’en haut de la 
benne (cf photo ci­contre).

Si la 1ère édition (2019­2020) a permis de 
récolter le poids d’un éléphant d’Afrique, 
la seconde (2020­2021) nous a permis de 
récolter 10,860 tonnes de papier soit un 
éléphant mâle d’Afrique, une femelle 
éléphant d’Afrique et 8 éléphanteaux !!!!

Céline de la Mardière
Documentaliste
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En juin 2021, l’institut Saint­Pierre Saint­Paul 
organisa un camp de voile pour les classes 
de seconde, une opportunité pour les 
élèves d’aborder maintes activités, du 
catamaran au kayak en passant par le 
char à voile. En parallèle, un concept 
apportant une solidarité entre élèves fut 
mis en place: les olympiades, des jeux de 
groupe pratiqués sur la plage. Des parties 
de foot, de course les yeux bandés, de 
construction du meilleur château de sable, 
furent organisés.

Pour rendre le moment encore plus 
chaleureux et promouvoir le contact 
social, les téléphones furent soustraits à 
tous les élèves au début du voyage et 
rendus à la fin. Contre toute attente, tout le 
monde fut satisfait de cette idée. Malgré une sensation de manque ressentie au début, tous trouvèrent le 
moyen de surmonter l’épreuve et profiter d’une semaine entière dans le partage d’un moment unique.

Tous les jours, il y avait un moment dédié à 
la philosophie et aux réflexions humaines. 
Les discussions avec les sœurs, et les 
enseignants, nous ont enrichis humai ­
nement, et nous ont montré une différente 
façon de voir les aspects fondamentaux 
de notre vie (amour, bonheur, partage). 
Les élèves qui le souhaitaient, pouvaient 
participer à la messe par conviction ou 
même par curiosité ou intérêt culturel pour 
d'autres.

À la fin du voyage, nous nous sommes 
arrêtés au Mont Saint Michel et avons 
réalisé, accompagnés d’un guide, la 
traversée de la baie. Nous avons même 
eu, sur ses conseils, l’opportunité de nous 
enfoncer avec grand plaisir dans les sables 
mouvants.

Henri Gauché et Nathan Demers 1°4

Camp de voile à Saint­Briac
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La nouvelle chapelle du Lycée
Après plus de 50 ans d'absence le lycée St Pierre a 
enfin retrouvé une petite place pour une Chapelle 
inaugurée par notre évêque Monseigneur Christory 
le 2 décembre 2019, jour de la Sainte Vivienne ce 
qui en latin signifie "Vivante".

Oui, dans un lycée 
catholique, notre foi 
essaye d'être vivante! 
Grâce à Madame 
Lafontaine, nous avons 
donc décidé de remettre 
le Christ au centre du 
lycée dans une petite 
salle: "la chapelle Notre 
Dame". Cette chapelle, 
sert pour les temps de 
prière, de ressourcement 
et de chant. Nous avons 
aussi de nouveau des 
croix dans les classes ­ 
fabriquées par des élèves 
du collège St Pierre ­ 
après des années d'ab ­
sence.

La question n'est pas 
pourquoi nous mettons 
des symboles chrétiens, mais pourquoi sont­ils partis? 
Ils ne sont pas uniquement des symboles, mais une 
ligne d'horizon. Nous avons à cœur non seulement 
de transmettre des savoirs et d'aider les élèves à 
l'orientation, mais aussi de transmettre les valeurs 
chrétiennes qui permet ­
tent aux élèves d'être les 
nouveaux acteurs du 
changement dans le 
monde. Ces valeurs qui 
se résument avec la 
phrase du Christ 
"Aimez­vous les uns les 
autres". Pour cela, il est 
nécessaire de travailler 
en ayant le souci des uns 
des autres, car là est 
réellement le lieu de 
l'épanouissement 
personnel.

Alors, oui, nous essayons 
dans une moindre mesure 
de participer au 
renouveau du monde, en 
transmettant aux élèves 
de l’attention, de la 
bienveillance et des réflexions humaines qui vont 
leur permettre de connaître l’objectif de leur vie. 
Qu'est­ce qu'ils veulent réellement apporter au 

monde, telle est l'une des questions que je me pose 
et que je pose à chaque élève entrant en seconde.

La vie est fragile, le monde a besoin d'espérance et 
de soutien. J'espère que nos élèves feront partie de 

l'humanité généreuse qui ne regarde pas que son 
nombril, mais son prochain! Alors, oui, nous sommes 
fiers de remettre dans notre lycée le symbole même 
de l'Amour et du don, vaste programme !

Timothée de Magnienville
Directeur­adjoint du Lycée

Chapelle de l'Institution Riberou (1939), aujourd'hui salle informatique

Nouvelle Chapelle
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Vues aériennes du Lycée
Les trois photos figurant sur 
cette page ont été réalisées à 
l'aide d'un drone survolant le 
Lycée.

Dans ce bâtiment, se trouvent 
le foyer, le chapelle et la salle 
info au rez­de­chaussées, ainsi 
que les salles 10, et 12 à 
l'étage,

Dans ce bâtiment, qui se situe 
rue Saint­Jean, se trouvent au 
rez­de­chaussée, l'accueil, la 
vie scolaire et la permanence, 
Les salles 19, 17, et 18 sont aux 
étages

On peut voir ici le bâtiment 
Foussier, qui comprend le CDI, 
une salle de laboratoire et une 
salle de classe à l'étage.
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Conseil d'Administration
L'Assembée Générale n'ayant pu se tenir en 2020, 
le Conseil d'administration et le Bureau sont restés 
inchangés. En conséquence, pour éviter un 
remplacement de deux tiers en 2021, les mandats 
ont tous été prolongés d'un an. Les 12 membres 
du Conseil d'administration restent donc:
• François Galian, Président,
• Bernard Jaguin, Vice­Président et

Président Honoraire,
• Gisèle Nurdin, Trésorière,
• Michel Popot, Secrétaire,
• Sylvie Daguet, Membre,
• Jean­Paul Gauthier, Membre,
• Edmond Hée, Membre,
• Nicole Jeamblu, Membre,
• Jean­Claude Leloup, Membre,
• Aurore Paulmier, Membre,
• Christelle Prunier, Membre,
• Marie Vallegeas, Membre,

Trois postes restent donc à pourvoir. 
N'hésitez pas à présenter votre 
candidature !

Nous  vous recommandons l'ouvrage auto  biogra phique 
de Monsieur Emmanuel Leclerq, professeur de philo ­
sophie à l'Institut Saint­Pierre Saint­Paul. 

Depuis sa naissance le 9 septembre 1982, en Inde, à 
Amravati (Bidon ville de Mumbai), son parcours est tout 
à fait exep tionnel.

Ses études de 
philosophie et de 
théologie à Lyon, à 
Rome et à Tou ­
louse l'ont conduit 
à un Doctorat.

Il a mené ensuite 
une carrière d'en ­
sei  gnant dans 
plusieurs Lycées de 
France, avant 
d'arriver à l'Institut 
Saint­Pierre Saint ­
Paul.

Ses publications 
philo  sophiques 
sont nom breuses. 

Assemblée Générale
L'Assemblée Générale de l'amicale se tiendra au Collège de l'Institut Saint­Pierre Saint­
Paul le 22 mai 2022. Le programme est le suivant:

• 11H00 : Regroupement pour la Messe, à l'église paroissiale Saint­Pierre.

• 12H30 : Repas de l'amitié au Collège, 16 Bd Dubois (Participation de 26€).

• 14H30: Assemblée Générale.

Appel de la Trésorière
N'oubliez pas de verser votre cotisation 2022
(chèque à l'ordre de l'Amicale St Pierre St Paul):

• ADHERENT jeune de moins de 25 ans: gratuit la 1ère année, à partir de10 € ensuite,

• ADHERENT de plus de 25 ans: à partir de 20 € 

• DE SOUTIEN: à partir de 30 €,

• DE BIENFAITEUR: à partir de 50 €.

Je compte sur vous et vous en remercie à l'avance.

Vous aimez recevoir nos publications, votre versement est indispensable.

Gisèle Nurdin, Trésorière

Le Conseil de l'Amicale adresse ses remerciements à tous ceux qui ont participé à ce numéro, en particulier,
 Madame Nadège Legrand, Monsieur Timothée de Magnienville, Madame Céline de la Mardière, Madame Thirion,

ainsi que tous les élèves qui ont apporté leur contribution.


